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avec Maman Julia」 🌹

🌈289 Épisode



　

🙏 Seigneur et notre Sainte Mère
Marie, vous qui êtes l'Amour !💕

　

Aidez-nous, nous qui rejoignons la Retraite

“La Vie de la petite âme préparée par le

Seigneur”, à triompher dans le combat spirituel

en portant l'Armure des Cinq Spiritualités

et en les pratiquant.



　

Devenons Vos enfants dévoués en essuyant

Votre Sueur Sanglante, Vos Larmes Sanglantes

et celles de la Sainte Mère en changeant de vie.

Amen!🙏🙏🙏

　　

289. Même dans notre

nouveau logement, mes

souffrances ne m’ont pas

quittée.



　

Après avoir cherché assidûment

plusieurs endroits, nous avons trouvé

une maison qui nous plaisait parmi celles

que nous pouvions obtenir avec notre

budget.

　

Il s'agissait d'une pièce à côté de la

maison principale, et bien qu'il ne

s'agisse que d'une pièce à tatami, il y

avait des greniers dans les deux pièces

divisées.

　



Pour la première fois, l'eau du robinet se

trouvait juste devant la cuisine, ce qui

convenait parfaitement à l'éducation des

enfants.

　

La pièce à tatami, peu résistante à la

moisissure et aux objets étrangers, était

généralement difficile à utiliser pour mes

enfants, mais je le supportais de bon gré.

　

Ne sachant pas quand ma belle-mère

reviendrait me demander de l'argent, je

devais agir rapidement et mettre de

l'argent de côté pour elle.



　　

J'ai emménagé à la hâte après avoir

signé un contrat avec la propriétaire.

　

J'ai eu de la peine en pensant à ma mère,

qui avait dû s'endetter pour me louer

un logement parce qu'elle avait

pitié de sa fille.

　

Compte tenu de notre situation, vivre

dans un logement loué tous les mois était

coûteux, même si on avait pu l'obtenir à

bas prix.

　



Cependant, cela m'a fait du bien de

pouvoir fournir de l'argent à ma

belle-mère.

　

“Il faut prendre le temps et essayer de

travailler plus dur et de gagner de

l'argent.

　

Je l'ai achetée à bas prix, donc même si

ce n'est pas une belle maison, maintenant



je suis partie de cet endroit où j'étais

anxieuse tous les jours, ainsi mes enfants

vont pouvoir vivre confortablement à

partir de maintenant

dans une nouvelle maison sans être

brutalisés, n'est-ce pas ?”

　

Animée d'un petit espoir, notre famille a

déménagé dans une nouvelle maison.

　

Mais ce n'était que le fruit de mes

espérances.

　



　Le mari de la propriétaire faisait

souvent des heures supplémentaires à

l'usine d'engrais de Honam,

si bien qu'il rentrait après avoir travaillé

toute la nuit et dormait pendant la

journée.

　

C'était une vieille maison mal

insonorisée, si bien que la propriétaire

accourait même si mes enfants riaient un

peu. “Occupez-vous bien des enfants !

Pour nous, le jour, c'est la nuit.”



Pendant la journée, lorsque je devais

être active, au moindre bruit, la dame me

suivait immédiatement et me

réprimandait.

　

Lors des tâches ménagères telles que la

cuisine, le nettoyage et la lessive, je

faisais attention à tous mes gestes, en

faisant le moins de bruit possible.

　



Même ainsi, mon premier enfant avait

cinq ans et mon deuxième trois ans, à un

âge où ils riaient et jouaient beaucoup.

　

Il n'était pas facile de faire vivre ces

enfants calmement tous les jours.

　

C'était un autre niveau de difficulté que

de passer chaque jour à retenir son

souffle avec les enfants, de peur de

réveiller les propriétaires.

　

Alors, tout en apaisant mes enfants qui

voulaient être avec moi, j'ai dit à mon



premier enfant de sortir avec son petit

frère, les envoyant presque tous les jours,

et faisant un travail de nacre antique.

　

Mon cœur souffrait parce que j'avais de

la peine pour les enfants.

Un jour, mes deux enfants sont entrés

dans la maison en pleurant.



　

Sans le savoir, j'ai rapidement porté mon

index à mes lèvres et je les ai étreints

très fort.

　

Qu'est-ce qui arrive à mes enfants ?

　　

Je les ai lavés rapidement car je

craignais que le propriétaire ne s'en

prenne à moi.

　



Je les ai donc emmenés dans un coin

aussi éloigné que possible de la chambre

du propriétaire.

　

J'ai caressé la tête de mes enfants, j'ai

baissé la voix le plus possible et j'ai

demandé doucement.

　

“Pourquoi as-tu pleuré, ma chérie ?

　　

L'aînée a essayé de retenir ses larmes et

s'est efforcée de dire d'une voix douce à

ma suite, mais son chagrin n'a pas pû

disparaître.



　

“La fille du propriétaire... m'a dit de

venir pour nous montrer la télévision,

　

alors je suis entrée... mais elle m'a battue

parce que nous n'avions pas payé 10

wons chacun.”

　

Mon cœur s'est brisé à la vue de cette

enfant qui sanglotait et essuyait ses

larmes avec cette petite voix.

　

J'ai répété à voix basse : “Oui, oui. Oh,

ça t'a fait très mal ? Je suis désolée.



　

La prochaine fois, ta mère gagnera

beaucoup d'argent et t'achètera une

télévision.”

　

　



J'ai embrassé les deux enfants, je les ai

serrés dans mes bras et j'ai pleuré en

silence pendant un long moment.

　

L'aînée a dit : “Maman, achetons

vite une télévision. D'accord ?”

　

Mais je n'avais pas les moyens d'acheter

une télévision, car je devais payer pour

ma belle-mère et aussi pour les frais

d'éducation de mes beaux-frères.

　

Ne voulant pas que cela continue, j'ai



envoyé ma fille aînée chez ma mère pour

qu'elle puisse s'occuper d'elle.

　

J'ai porté le deuxième enfant sur mon

dos et j'ai travaillé sur

des nacres antiques.

　

J'étais vraiment désolée pour ma mère

qui devait être accablée par les dettes de

ma belle-famille tout en s'occupant de sa

fille unique et qui devait être encore plus

accaparée par l'agriculture et les tâches

ménagères.

　



J'avais le cœur brisé et j'étais tellement

désolée pour ma jeune fille qui avait

besoin d'être avec sa mère.

　

Ma fille aînée a toujours compris les

circonstances de la séparation

d'avec sa mère.

　

J'étais plus absorbée par le travail de la

nacre avec mon deuxième enfant sur le

dos afin de collecter plus d'argent le plus

rapidement possible.

　　

Lorsque je travaillais la nacre, je



découpais souvent de minuscules

morceaux pour des travaux plus

minutieux.

　

De minuscules morceaux se détachaient

lorsque je coupais la nacre en morceaux

aussi petits que possible afin de

ne pas en gaspiller.

　

Je craignais que l'enfant ne se blesse aux

mains et aux pieds à cause de la nacre

tranchante.

　

J'ai donc fait de mon mieux pour éviter



que l'enfant ne se blesse et j'ai souvent

enlevé les morceaux de nacre.

　

Cependant, les morceaux de nacre

coupés avec des pinces s'effritaient

comme de minuscules biscuits et

tombaient dans les interstices

des tatamis.

　

Les minuscules morceaux de nacre me

piquaient les pieds bien souvent,

　　

même si je portais des chaussettes, et

c'était difficile de les enlever, mais ils



restaient coincés dans la peau délicate de

notre enfant bien des fois dans la

journée, et notre enfant pleurait à cause

de cela.

　

À ces moments-là, je prenais mon enfant

qui pleurait de douleur dans mes bras et



je l'apaisais pour que ses cris ne

s'échappent pas, je le serrais fort dans

mes bras et je pleurais avec lui

　

parce que j'avais pitié de mon enfant qui

ne pouvait pas crier fort même

lorsqu'il souffrait.

　

“Oh... j'aimerais être blessée à sa place...,

j'aimerais être poignardée à sa place... !”

　

En essuyant ses larmes et en retirant les

morceaux de nacre coincés dans ses

pieds, je devais être nerveuse.



　　

J'avais également peur que l'enfant le

touche et le mette dans sa bouche parce

que je mettais des produits chimiques

pour empêcher la colle de se dégrader

rapidement lorsque je collais la nacre.

　

En fait, mon deuxième enfant était si

paisible que je n'ai pas eu besoin de le

porter sur mon dos pendant que je

travaillais.

　

J'aurais pu l'endormir ou lui

donner un jouet.



　

Il aurait alors bien joué avec des jouets,

mais je n'avais pas les moyens

d'acheter un tel jouet.

　

Comme il n'avait pas de sœur avec qui

jouer et que je ne pouvais pas le laisser

sortir, j'avais trop de peine pour mon

enfant à le laisser en silence dans sa

chambre toute la journée,

　

c'est pourquoi je le portais sur mon dos

lorsque je travaillais la nacre.

　



Le deuxième enfant était un gros bébé, et

il n'était pas facile pour moi de travailler

longtemps avec un gros enfant sur le dos,

　

car j'étais enceinte, mais je ne pouvais

pas manger correctement et ma santé se

détériorait.

　

Cependant, j'ai travaillé joyeusement,

en l'offrant en pratiquant le Semchigo

comme si je n'avais pas d'enfant

sur mon dos.



　

Le travail était répétitif tous les jours,

mais j'ai pu continuer à travailler parce

que je travaillais en l'offrant en

pratiquant le Semchigo comme si mon

enfant et moi nous prenions un peu de

repos et que nous étions aimés.



📝Ma note de réflexion personnelle

avec Mama Julia🌹💗

 Cliquez
　

　

https://docs.google.com/forms/d/e/1FAIpQLSc9WlagQysT2CMvKVqUbQkAWW-AcVc-Yq17Sndouw4PXLt_cg/viewform?usp=sf_link
https://docs.google.com/forms/d/e/1FAIpQLSc9WlagQysT2CMvKVqUbQkAWW-AcVc-Yq17Sndouw4PXLt_cg/viewform?usp=sf_link


　✨Prière à Jésus de la Miséricorde

dans la Gloire qui est apparu à Naju

　



“Si tous les enfants du monde

pratiquent les Cinq Spiritualités

et offrent cette Prière

en gardant la Sainte Image de

Ma Miséricorde dans la Gloire

au centre de chaque famille,

Ma Coupe de Bénédiction descendra au

lieu de la coupe de colère et ils seront

sauvés et conduits au Ciel, escortés par

les anges au dernier jour et jouiront de

la Béatitude éternelle.”
(Message d'Amour de Jésus de la Miséricorde

dans la Gloire qui est apparu à Naju,

en Corée, le 9 juillet 2021)



　　



Offrons cette prière avec Mama Julia



Cliquez pour la Vidéo :

Prière à Jésus de la Miséricorde dans la Gloire
qui est apparu à Naju, Corée

　

Avec les prières et l'amour

de Maman Julia pour vous💗💗💗

Dieu vous bénisse😇💖🙏 Amen!

https://youtu.be/HmtDhF-34j0
https://youtu.be/HmtDhF-34j0

